 nons serons forcés de mettre leurs 


n’est pas une institution de bienfai- 
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Nous revenons à la charge vis-à-vis 
Dos lecteurs et abonnés qui ne nous 
ont pas encore remis le prix de iour 
abonnement. Nous en comptons dans 
nos livres qui nous doivent encore 
l'abonnement de 1898. Nous notifions 
tous ceux de n9$ lecteurs qui sont en 
défaut, qu’à moins d’un règlement 
dans le cours du moi de Décembre, 


Les Etrennes 


. Les voyez-vous ces chers petits 
amours, essayant les jouets qu'ils ont 
eus pour étrennes. Quels plaisirs! 
Quelles joies!.. Quels bruits assourdis- indique que le corps est en parfait 
sants surtout, et que de patience il ordre. 


faut en ces jours de fête aux bons pa- 
rents | LE SANG PAUVRE, __ 


Amusez-vous, mes bien aimés ; les pa-|, .. FT : N 
rents ont des trésors d'indulgences. Re OUR SE 
Et puis je vous dirai tout bas— mais bsol & . are flui- 
n'allez pas le répéter à vos bons et ex- | Absolument végétale, rend le (e 
cellents parents ! Qu'ils en ont fait | de vital pur et clair. Il fait en plus 
tout autant quo vous, et peut-âtre bien | disparaître tout germe de maladies, 
d’avantsge ! Comme c'est la pure véri- | renforcit et reconstitut le système 


té, je n'ai aucune crainte de vous le | complètement. 


dire. D’äilleurs, je vous le répète : un : à 
père, une mére, une mère surtout, Chaque Boîte fournit 200 jours ; 


direction de M. Ed. Brissette, a rendu 
la mosse du second ton harmonisée 
en quatre parties, avec snccès.  Oi1- 
verture de la messe, avec le ‘Minuit 
Chrétiens” d'Adam, Solo, Leo, Pro- 
vost, tenor, À. Brissette, et Chœur, À 
l’offertoire, “La Pastorale” de Lain- 
billotte, solo soprano, Mde Brissette, 
tenor, À. Brissette,,.basso, Leo. Pro- 
vost, et chœur. A la communion, 
Mon bien aimé, en quatre parties, s0- 
lo, Ed. Briesette, soprano, Mdes Biis- 
sette, Lavallée, et Delle G. Lavallée. 
Ca Bergers, en deux parties, solo, M. 
Boissonnezult, Les Anges dans nos 
campagues, par Louis Turgeon, chœur 
en trois parties, 

A la messe du jour répétition, du 
programme de la nuit, À l'offertoire, 


La pauvre estropiéo ne pouvait se te- 
nir debout sur son perchoir; elle 86 
trafnait péniblement à terre, grelottant | 
de froid sous sa peau dénudte. 

Sa compagne la priten pitié: chaque 
soir, elle descendait près do la blessée; 
elle apportait des brins de, mousse et 
d'hexbe pour lui en faire un lit et 
adoucir à ses membres souffrants le 
contset du sol; puis elle se mettait 
tout près de la maladr,et, la couvrant 
de son aile, elle restait ainsi toute la 
nuit, malgré la gène extrême d’une 
pareille position Pendant une sémaiue 
touto eniière, elle ne manqua jamais 
à sa mission de cheriié. Et l'orsqu'ello 
eut vu mourir son amie que fant de 
soins n’enpêchèrent pas de succowber, 
elle devint triste ma ngeent à peine, 


le Sang d'un 
Rouge F7 if 


comptes en collections. Un journal 


sance ni de charité et nos summes 
disposés à ser de rigueur pour obte- 
nir de nos débiteurs négligenis ou ré- 
calcitrants ce qui nous est légitime- 


. ment dû, restant immobile dans un coin de sa | Grand Justus de Lambillotte, tenor c'est ai bons, si pleins de tendresros. de traitement.— 
, son. cage, et bientôt elle mourut à son | A. Brissette, basse Leo Provost, Ce 0 
l'Administration tour. morceau mérite mention spéciale pour Cher les Enfants Prix 1 
ss | Eh bien! quel est l'instinct, de- | la manière dont il a été rendu. Dans! La gorge des enfants est un trésor | 8@” Prix la Boîte... $r.00 
mande M. Milne-Edwaide, qui peut | l'après-midi salut solonnel, Delle La- | délicat: au moindre embarras, don- EN VENTE CHEZ 
conduire un petit oiseau à accomplir | vallée présidait à l'orgue. nez-leur du Baume Rhumal. 
‘FIN D’'ANNEE. | de pareils actes? Iln'y cn a pas. Là Æ 
tout est. sentiment et raisonnement. i i ( fl GR AYDON 
Pôle, Innguirsante et fande, Ancore une fois, sjouterons nous, l'é- GR FALCONIO Pour faire fine taille 0 : Ê 


La main froide comme un glaçon, 


Ottawa, 20 —Mgr. Falconio, le délé- 
Pâmée en son dernier frisson, 


Les victimes de cette mode 
gué papal, vient do recevoir de la Sa- 


nimal est inielligent. Il possède 
même des vertus, {l est charitable, 


PHARMACIEN. 


Voici que meurt la vieille année.., 
Frais roïc, la peau satiné, 

Voici le divin nourrisson 

Qui dort, au bruit d'une ckanson, 
Dans son étable illuminée, 

O Décembre, toi, qui finis 

Les jours détestés on hénis 

De l'an fugace, où la nuit tombe, 


Henri de Parville, 
0 —— ÿ 


Ordination 


Dimanche dernier fut ordonné 
diacre à St, Albert, par sa Grandeur 
Mgr. Gradin, M. R. François Ohzen- 


cette ville. 


cette fin, 


crée Congrégation de la propagande, 
les documents officiels l'autorisant À 
prendre ses quartiers généraux en 


Le délégué apostolique fera ériger 
un palais dans la capitale ou fera ache- 
ter une résidenco assez spacieuse pour 


meurtrière qui veut qu'une jeune 
fille, pour être belle, se serre la 
taille au point d'empêcher le fonc- 
tionnement regulier des organes de 
la digestion, se comptent par mil- 
liers. Au lieu de protester ener- 


Edmonton, Alta. 
(Près du Bureau de Post.) 


shy. Le même Monsieur, sera ordonné 
rrêtre le 5 janvier veillo de l'Epipha- 
nie par sa Grandeur Mgr. Legal. Ce 
Rév. Monsieur se chargera doréna- 
vent du ministère des Polonais, 


Tu montres ce tableau tonchant; 
L'aurore en face du couchant 
Et le berceau près de la tombe. 


Jacques Normand, 


admirer cette taille de guêpe, cette 
taille elancee qui assure à la jeune 
fille un triomphe momentane suivi 
de souffrances à bref delai et à lon- 


giquement contre cette maladie du 
siècle, le desir de faire fine taille, HEBERT ET PERRON 
les parents, les amis sont portes à 1 

—0 


Nous invitons le public à venir 
voir nos prix qui sont égaux à ceux 
de Montréal. Allumettes 100 la boîte 
3 pour 25c, sucre blanc, 16 Ibs pour 


Grand Magasin General 


he APM EE $1.00 ou 18 Ibs de brun, l'huile de | gue joue ref à ce, mode 
charbon 35c le gallon, thé de chaix | cruelle que tant de jeunes filles im- = 
La charite chez les oiseauy. ST HYACINTHE nûe 0e la ui. ds de: NOUS l'nclant de saite de sont leur ne SAINT ALBERT, Alta. 
Histoire de deux mesanges. Un vicillaré de 70 an8, M. I. Leduc | marchandise sera vendu à des prix | cieuse sante, L’anemie s'implan- Ayant acheter la place d'af. 
lésioatnns est mort subitement luadi après 1 idi, | accordant à ceux ci-haut mentionnés, | te facilement dans un terrain pre- 


La thôse célèbre de Descortes: “L'a- | chez M. Octave Hogue, rue St Do- | nous aurons toujours en main les li- | pare comme à souhaits et il faut faires et le Stock de M. Ed. 


nimal ne possède pas d'intelligence, 
il n'a que de l'instinct”, et un peu 
“vieillotte. Vraiment, il est difficile 
aujourd'hui de maintenir que l'animal 


n’a que de l'instinct. Si certains actes 


ne relèvent effectivement d'ie de l'ins- 
tinc, combien en est-il qui témoignent 
d'une véritab'e intelligenco. Les ani- 
maux font souvent preuve de raieon- 


nement, M. Milne-Édiwarde, de l'Acn- 
démie des sciences, directeur «du 
Muséum dont la compétence ne :aurnit 


être mise en suspicion, racontait der- 
nièrement, à la 35e réunion des natu- 
ralistes du Muséum, une petite his- 


toire d'oiseaux qui mérite, certes, 
d'être connue. k 

Raisonner pour soi, pour son bien, 
dans sou propre intérêt, dit M. Milne- 
Edwards, c'est déja so rapprocher de 
l'intelligence telle que là comprennent 
et l’exercent beaucoup d’entre nous, 
mais raisonner pour le bien d'autrui, 
avoir le sentiment de la charité, de cet- 
te vertu que nous considéions comme 
la plus Lelle, la plus humaine, et dont 
nous faisons volontier notre apanage 
exclusif, n'est-ce pas une chose que le 
promoteurs de l'instinct pur n’accor- 
déront jamais aux animaux, et, pour- 
taat cela existe et des faite positifs 
ont rermis de le sonstater! 

Le raisonnement des oiseaux, celui 
qui se rapporte à eux-mêmes ou à 
leur progéniture, se manifeste surtout 
quand il s'agit de la construction du 
pid, de son adaptation, de la protec- 
tion.et de l'éducation des jeunes. On 
a même signalé des cas d'adoption en- 
tre espèces différentes; un rouge-gor- 
ge élevant uné petite linotte absndon- 
née par ses parents, une femello de 

quet gris donnant la becquée À 
e jeune pinsont , puis à-dos fauvottes, 


On peut à la rigueur mettre ces actes 


sur le compte d’une déviation de 


_ l'instinct maternel, bien qu'une part 


d'intelligence y soit nécessaire; mais 

uelle explication donnera-t-on d’un 
fait observé dernièrement dans Ja mé- 
nogerie du jardin des Plactes ? L'op- 
setvation de M. Milne-Edwards mon- 
tro clair comme le jour que l'oiseau 
éprouve parfois un sentiment de com- 
passion, de charité très raisonnée, 
qu'aucun de ses instincts ordinaires 
ne saurait faire prévoir. 

Dans une cage, nous dit M. Milne 
Edwards, étaient enfermées doux de 
ces charmantes Timoléidés > Le ré- 

himelsyenne, nommécs nges 
Nankin pér Sonnerat. C'étuient 
deux femelles, vivent en bon socord, 
Vers la fin du mois de février, un 
cardinal gris habitant la môme volière, 
se prit de querelle avec l’une de ces 
mésipges et après lui avoir arraché 
bon nombre de plumes, il lui cassa la 


patte d'un couple. gou bec puissant, 


minique. 


Dans l'avant midi, M. Leducse plai- 
goit de douleure à l'estomac qui lui 
causaieut de graves malaises, il se rit 
au lit. Au diner, Mme. Hogue lui 
offrit de manger, mais il refusa et res- 
ta couché. Quelques heures après, 
M. Hogue entra daus lo chambre du 
vieillard et constata avec surprise 


qu'il avait cessé de vivre, 


La Guerre 


Les armes anglaisses subissent 
échec sur échec en Afrique, pour ne 
pas dire déssstre sur désastre. L'écra- 
sement des hommes du général Me- 
thuen, à Modder River, ajoute lamen- 
tabloment à la série des revers que 


nous déplorons tous. 


Et la situation est loin de se mettre 


couleur de rose, 


Les Boers, aguertis et déterminés, 
sont en nombre important et n1 les 
bombes de lyddite, nisl'arrivée des 
puissants et nombreux détachements 
de Buller n'ont l'air de pouvoir les 
fairo reculer, Loin de là, ils se font 


plus menaçants. 4 


À Ledysmith, non seulement les 


Boers continuent le bombardement, 


mais les fièvres viennent de se décla- 


rer dans là ville assiégée. 
Dans la région de Kimberley, Jes 


Anglais out perdu du terrain et des 


batailles au lieu d'en gagner. 
Voilà que, pour mettre plus de noir 
au tableau, les dépêches annoncent 


que Ménélik va entrer en scène et 


porter la guerre au Soudan contre 
l'Angleterre, Les Abyssins sont des 
soldats redoutables, l'Italie l'a appris 
à sos dépens. 

Les nouvelles de Londres disent 
que le War Office a résolu do mobili- 
un huitième corps d'armée et d'em- 
barquer immédiatement le septième 
corps pour la Colonie du Cap. 

Le ‘ Times” suggère au gouver- 
nement Salisbury de demander du 
renfort aux colonies, particulière- 
ment au Canada ; on a besoin et d'of- 
ficiers et de soldats 

Le ‘‘ Globe, le Mail & Empire ”, 
de Toronto, et le ‘“ Herald ”, de 
Montréal, disent que le Canada est 
prêt à envoyer un deuxième covtin- 
gent sur un sfgne de l'Angleterre, 

On se demande si ie costingent ca- 
nadien n'élait pas à Modder River 
dans le sauglant comat dont ont 
parlé les dépêches récentes. 


Morinville 


La fête de Noël a été célebréo avec 
éclet à Morinvile. Le chœur sous la 


cigars à des prix modèrés, 


Boudreau & Moreaÿf Stratchona. 


Recit des Boers 


fontein 


tance de plusieurs milles, 


“Le bataille commença par une 
canonnade, à 4 heures du matin à la 
faveur de laquelle l'infanterie ang'ai- 
se marcha sur les Boers. Elie fut ac- 
ceillie par un feu soutenu qui força 
les Anglais à battre en retraite avant 


de s'être trouvée à une portée appré- 
ciable des positions boers. 

“Une deuxième attaque subit le 
même so:t quoique les Anglais aient 


chargé avec bravoure sous une tempé- 


to da projectiles. 

“Dans ce moment, les hommes du 
corps scandinave qui ont toujours 
montré beaucoup d'iatrépidité, char- 
gout et fureut cernés sur un torrain 

ifficile. On rapporte qu'ils ont per- 
du beaucoup de monde en iués et en 
blessés, et que plusieurs ont été pis 
par l'ennemi. 

“Dans l'après midi toutes les réser- 
vos donnèrent dans l'attaque qui fut 
exécutée avec un sublime courage. 

“Les plaines qni s'étendent au nord 
de la Modder étaient noire de sol- 
dats, car les Anglais s'étaient déploy- 
és pour une attaque générale, Mais 
nul courage ne pouvait venir à bout 
des ouvrages de défense des Boers, et 
à la fin de la journée, les Anglais se 
retirèrent à la rivière Modder, laissant 
le terrain couvert de leurs morte et 
bleseés. 

“Les pertes des Boers ont été insi- 
gnifiants. A part les Scandinaves, 
18 burghers ont été tués et 43 blessés. 

“Les prisonniers anglais disent 
qu'ils ont perdu 2000 hommes, tués, 
blessés ou prisonnier:, Ils diseut 
aussi que les Black Watch ont été 
taillés en pièces.” 


J'ai le plaisir d'annoncer au Pu- 
blic que j'ouvrirai magasin, épice- 
rie général Jeudi prochain 21 ceu- 
rant. Mes marchandises sont de 
premier choix, le tout au prix 
d'Edmonton. Le plus haut prix 
paye pour toutes sorte de produits 
de ferme. 

A. Martin & Co. 


Morinville 


quers de premier choix, ainsi que 


Ils racontent la bataille de Magers- 


Prétor'a, par ‘Lorenzo-Marquez, 16 
déc. —‘*A près avoir reçu des renforts 
considérables et fait reposer son ar- 
mée depuis le 28 novembre, lord Mec- 
thuen s'avança contre l’armée du gé- 
néral Cronje, qui occupait les deux 
côtés du chemin de fer sur une dis- 


Brosseau, nous avons l'honneur 
d'annoncer à la clientèle que 
nous sommes en mesure de lui 
offrir l'assortiment le plus com- 
plet dans toutes ies lignes de 
marchandises, a des prix modé- 
rés et que nous continuerans 
les affaires sur le même systè- 
me que notre prédécesseur 
Une visite est  solicitée 
ITotez Bien que 
nous acheterons tous les pro 
duits de la ferme. 


À. Hebert et F. Perron 


WE Martin € Co, © 
æ% \eliers, 


ReÇu un assortiment complet de valises, cou 
vertes pour cheveaux, harnais de luxe et de 
travail, fouets pour ‘* Binders, ” etc, etc., à des 
prix défiant toute compétition. 


- | N. B. — Mastai Bertrand, prie les lecteurs de 
toires, conseils pratiques, etc., qui la font ainsi ‘ L'Ouest Canadien," de lui accorder leur pa- 
que son nom l'indique Je véritable Almanach |  tronags et sera toujours à leur disposition. 


er familles. 44 (Bloc Gariepy, Edmonton, Alta.) 


En vente chez tous les Libraires et les prin- 
cipaux marchands, au prix de Cinq centin 

chacun. ee 
CG0009000 60000 0002 


ASSURANCES EUDORE VOYER 


Agent Général, 
La “Manufacturers Life,” Edmonton, Alta. 
La “Ontario Accident,” 


©CGo 
Seul Agent d'assurance Canadien-Fran- 
. P ; à 
La “Norwich Union Fire, 
La “Caledonian Fire,” 


+ Ÿ le nord Alberta, sur la Vie et 
W. H. Cooper, 


‘fomune specialement de cette ligne 
W. Mar. AÂIKEN. 


à partir d'aujourd'hui, 
Burez‘i= Bâtisse du Bulletin 


les vertus reellement merveilleuses 
des Pilules de Longne Vie du Chi- 
miste Bonard pour avoir raison de 
l’apauvrissement du sang, de l’etat 
nerveux qu’entraîne  l’anemie. 
Generalement un traitement de six 
semaines à deux mois suffit à ra- 
mener la sante. Ces pilules se 
vendent soc la boîte dans toutes 
les pharmacies et à la Cie Medica- 
le Franco-Coloniale dont M. L,. R. 
Baridon, pharmacien, 202 rue St- 
Denis, est le representant attitre. 


ZA. Lower. 


Les bureaux ci-devant occupés par le Dr Roy, 
sur Ja rue Priucipale, vis-4-vis les entrepôti 
Massey-Harris. 

S'adreseor 4 MM. LaRue & Pieard, 
7-14-21-28, Marchands, 


ALMENACHS 1900. 


——0 — 

Nos recevons de MM. J. B. Rolland & Fils, 
de Montréal, leurs Almanachs pour 100, qu 
viennent de paraître. 

Comme toujours ces deux publications 8! 
justement rec erchées, repondront encoie par: 
faitemert à l'attente de leurs lecteurs. Dans 
l'Almanach sgricole commerciale ct hist- 
rique. ils y trouveront la somme la plus coru- 

lète de renccignement sur l'Eglise du Canada, 


C000000000 


Desire Rivest 


BARBIER-COIFFEUR, 


Salon—2ième Porte à l'Ouest de 
C, Gallagher. 


D 
L£ MONDE MODERNE EDMONTON, Alberta. 
-—0— 


ue Paris, un spécimen complet qui sera 
envoy: 


Telesphore. Beaudin 


M. Beaudin ayant acheté l'anc'enne picos 
de M. R. Duplessis est aujourd'hui prét à «n- 
treprendre toute :spèce do travaux de réra- 
rations de voiture en fer, en bois et en peite 
ture : Spécialité ferrer les chevaux. 


4 Une visite est sollicit(e. 
T. BEAUDIN, 


Charbon 


J'ai a prévenir le public que la mine de char- 
bou de Clover Bar, est ouverte j ur tout le mm- 
de À .50 la tonne. Les ordres devront tre 
donnés au bureaw de la librairie Bossange. 


FORTIN & GIRARD 
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1900. 


L'annéo 1900 est commencée avec 
un ciel serein, une de ces belles jour- 
nées d'hiver de l'Ouesé. Tout lo mon- 
de était joyeux. Et on à bion raison, 
le pays est prospère. La récolte de 
l'an passé, a été excellente et les cul- 

‘ tivateurs du Nord d’Âlberta, dont les 
deites sont presque toutes payées, ou 

‘qui ont les moyens äe les payer en 
temps voulu, ont passé de joyeux 
Noël et jour de l’an. 

Dans des pafoissos aussi canadiennes 
que St Albért, Morinville, Fort Sas- 
katchewan, St Pierre, Beaumont, et 
(les canadiens d'Edmonton ne tirent 
pss de l'arrière), il serait surprenant 
que l’on ne s'amuserait pas en ce 
temps de l’année. 

Malgré la position si éloignée de 
notre District dans les Territoires, Ed- 

/monton n'a pas manqué à son devoir 
d'offrir à notre Reine, # a part du con- 
tiugent canadien partant pour le sud 
de l'Afrique. 

Le liste des noms de ceux qui sont 


-partis mardi est donvéo dans une au- 
tre colonve. Et ce sont des ‘ bloods”, 


qui prendronf@omme des braves, leur 
part dans les fatigues de la guerre. 

Et quelle guerre ! jamais on aurait 
imaginé qu’un petit peuple comme 
les Bocrs aurait résisté si longtemps 
aux forces anglaises. 

Non soulement ils résistent, mais 
ils ont eu jusqu’à présent un avanta- 
ge bien marqué, et nous souhaitons 
bien à nos amis d'Edmonton qui vien 
nent de nous laisser, de ne pas avoir 
lo sort de beaucoup d’autres soldats 
anglais qui sont morts au champ de 
bataille, Dans tous les cas, ils sont 
‘allés faire leur devoir comme cana- 
diens loyaux sujets de Sa Majesté, 
Une quarantaine de soldats enrôiés 
dans notre district, c'est beaucoup. 
Nous remercions le gouvernement 
de la confiance qu'il nous a montré 
en permettant un enrôlement aussi 
considérable. 


Après une permission. spéciale : de 
notre Saint Père le Pape et de Sa 
Grandeur Mgr. Grandin, une messe 
de minuit a été chantée à notre église 
de St. Soachim d'Edmonton pour cé- 
lébrer le commencement de l'anhée 
sainte, à la première heure du: nouvel 
an st du nouveau siècia. Le choeur 
808 la direstion de son habile maître 
de chapelle M. Bilodeau, a répété avec 
succès la messe de Perreault, l'égliso 
était bondée- de monde. Toutes les 
demonstrations chrétiennes pour bien 
dire y était réprésentées. Le Rérv. 
P.Jan nous a donné, en anglais, 
(une langue qu'il ve sonnaissait pas 
il y à deux-’ans) un petit bijou de ser- 
mon apprôprié à la «irconstance et 
que tout les assistants ont admiré. 


Le Rév.P. Rémas un de nos plus 
saints missiounrires de l'Ouest offñ- 


ciait avec le Rév, P, Lestanc, comme 
diaere, le Rév. P. Biehler comme sous 
diacre, : 

L'église était megnifiquement dé- 
coté ot tous so rappelleront du com- 
mericement du 20 siècle. S 

4 9 + 

Ls msri ge de votre distingué con- 
citoyen, le docteut Roy avec Meile 
Young a eu lieu le. 28 décembre. Le 
Rév. P. Leduc a béni l'union. M. Har- 
rixson, S. Young, le père de La mariée 
et M. H. Picard, uv ami du Docteur, 
ou‘ livré les *isnheureureux. 

M. et Madame Roy, sont partis le 
lendemain, eb voyage de noce à Van- 
couver. Ils seront de retour la semai- 
ne prochaine et bienvenus par toute 
li population d'Edmonton. É 


LES CANADIENS-FRANCAIS 
D’'ONTARIO 


Détaché d'un article de M. Benja- 
min Sulte dans le “Temps” d'Ottawa: 

Nous étions moirs de dix mille 
âmes dans le Haut-Canada, en 1860 : 
à présent, nous dépassons cent cin- 
quante mille. 

Les connaissez-vous, ces Canadiens ? 
Très peu, probablement. Permettez 
que je vous en dise un mot. Je suis 
au milieu de cette population depuis 
trente-quatre ans. 

Tout d'abord, sachez qu'il y a trans- 
formation chez ces Canadiens trans- 
plantés. (Cela est fort remarquable, 
et bien consolant, puisque ce change- 
ment s'opère dans le sens du mieux. 
J'ai, là-dessus, l'opinion de toutes les 
bonnes têtes de notre race, à cummen- 
cer par l'honorable Alfred Evanturel. 

Le Canadien-français d'Ontario n’a 
pas de petites voitures de charroi ni 
un petit cheval pour tirer sa charge. 
Il ne va pas à la ville acheter un 
quarteron de thé et deux livres de 
sucre. Tout ce qu’il fait est calculé 
sur une échelle cinq fois plus grande 
que chez ses cousins du Bas-Canada. 

IL parle rarement de politique et 
s'occupe de perfectionner ou amélio- 
rer son sort, (C'est un homme de 
progrès. Il est, relativement oux 
gens du Bas-Canada, comme les Ecos- 
sais sont à ceux-ci. La routine Jui 
déplait.. Son esprit le porte à s'occu- 
per de tout ce qui est utile. 

Il comprend le mécanisme munici- 
pal et attachs une importance majeu- 
te à son bon fonctionnement. La 
chose publique est moins négligée 


| que dans le Bas-Canada : les chemins, 


par exemple, d’une paroisse à une an- 
tre, sont admirablement entretenus. 
Cela va-de soi, du moment où les 
hommes s'occupent du bien-être de 
leur localité, car de suite ils agrandis- 
sent leur sphère d'action s'étendent 
jusqu'aux limites de leurs voisins. 

Pertout, vous rencontrez des Cana- 
dieus- français dans Ontario, qui gon- 
naissent l’ensemble des besoins de 
leurs comtés ainsi que les ressources 
naturelles des lieux. Je ne pense 
pas qu'ilexiste un tel état de choses 
dans Ja province de Québec. 

Nous faisons bande à part des An- 
glais dans les vitles et les campagnee, 
mais pas au point où cela se voit sur 
les bords du Saint Laurent ! Notre 
prétention n'est pas de nous tenir en 
arrière, mais bien de marcher d'après 
les événements, et pour cela, nous 
marçhons manche à manche avec les 
Anglais—je veux dire ceux qui par- 


“lent anglais, 


L'harmonie qui découle de cette 
manière d'agir est loute à l'avantage 
dus citoyens et du pays. Le contaet 
des uns et des autres adoucit les aspé- 
rités de races, de réligions, de eoutu- 
mes, language, etc. D'un commun 
accord, nous travaillons à rendre la 
moins lourde pour chacus. L'émula- 
tion existe parmi nous. 
pas qu’il en sois de même dans la pro- 
vince de Québec, car tout le temps y 


est absorbé par des chicanes oiseuses 


et peu dignes, 


LE CANADA MENACE 


New-York. — La dépêche sui- 
vante, de Worcester, Mass., a été 
publiée, le 26 courant, par l’un de 
nos grands journaux : ‘‘ La divi- 
sion 36 de l'Ordre Ancien des Hi- 
berniens a adopté par un vote una- 
nime une résolution à l'effet d’en- 
vahir le Canada, à la première. oc- 
casion. James Nootian, président, 
parlant de la guerre, du Transvaal, 
a déclaré que l'Ordre devait se te- 
unir prêt à agir au moment oppor- 
tun. Il demanda à tous les mem- 
bres présents quiseraient en faveur 
d’une invasion du Canada de lever 
la main. Tous les membres se levè- 
rent comme un seul homme, et des 
acclamations enthousiastes retenti- 
rent de toutes les parties de la sal- 
le. Les officiers de la division ont 


‘été nommés pour former un comité 


qui s’entendra avec les officiers des 
autres sociétés iriandaises, pour or- 
ganiser une assemblée monstre en 
faveur des Boers. Il y a plus de 
1,500 metbres de l'Ordre des Hi- 
berniens, ici.’” 


Je ne crois. 


Le même journal publie ia dé-] eus ENV NN NN NA 


pêc fe suiv ante, d'Omaha, Nebras- 
ka : ‘‘ Les chefs irlandais améri- 
cains se trémoussent pour organi- 
ser une invasion du Canada, pen- 
dant que ce pays sera privé de ses 
meilleures troupes. Les chefs Ir- 
landais sont en correspondance 
avec les chefs Féniens des princi- 


pales villes des Etats-Unis. Une 
grande assemblée aura lieu, diman- 
che prochain. Le but de cette as- 
semblée est d'organiser une armée 
d’Irlandais de toutes les parties des 
Etats-Unis pour aider les Boers, en 
causant des ennuis au Canada. Les 
armes qui furent achetées pour les 
Féniens serviraient à l'expédition 
projetée. Une légende veut que 
ces armes aient été emmagasinées 
à Lincoln et y soient encore. 


New-Vork, 26-—Le ‘‘Journal and 
Advertiser”” publie une dépêche de 
Washington, dééint que l’ambassa- 
de anglaise a attiré l’atention du 
Département de l'Etat sur les sen- 
timents manifestés en faveur des 
Boers par une partie de la popula- 
tion des Etats-Unis, et a demandé 
au gouvernement américain de 
prendre les mesures nécessaires 
pour arrêter les expéditions de fli- 
bustiers qui se préparent à partir 
pour l'Afrique Sud. Le Départe- 
ment de l'Etat a répondu qu’il fera 
tout en son pouvoir pour faire res- 
pecter les’ lois de neutralité et a 
donné comme exemple de sa vigi- 
lance, le fait que le steamer Ber- 
muda, parti récemment de Balti- 
more pour Philadelphie et qui, on a 
des raisons de le croire, se rend à 
Lorenzo Marquez, est surveillé de 
près par les côtes du gouverne- 
ment. 


UN EBOULEMENT EPOUVANTA- 
BLE EN ITALIE : 


Rome, 22 décembre. — Une épou- 
vantable catastrophe s’est produite 


cette aprèsmidi à Arwalf, une ville 


d'eau très fréquentée située sur le 
golfe de Salerne, Vers los deux heu- 
res, un énorme rocher, sur lequel se 
trouvait l'hôtel des Capucins, s'est dé- 


taché et a dégringolé dans la mer, 


avec un fracas étourdissant et sans un 
moment d'avis, entraînant l'hôtel, le 
vieux monastère des Capucins, l’hô- 
+ Sainte Catherine et plusieurs vil- 
as. 

Un grand nombre de personnes 
ont été broyées sous les débris, qui 
ont précipité quatre navires au fond 
de la mer avec jeurs équipages. La 
masse du sol qui s’est détachée avait 


une superficie d’enviion 50,000 ver-. 


ges cubes. 

La population est dans la terreur 
redoutant de nouvelles calamités. Des 
troupes sont arrivées sur ies lieux et 
travaillent au sauvetage, 

On croit que les pertes de vies se- 
ront nombreuses, comprenant ne 
sieurs moines et les occupants de | 
tel. Il est impos ;ible à cette Le 
d’eu dire le nombre exact, 

Awaifi est une ville de 3,500 âmes, 
situéo à l'entrée d’un ravin profond, 
entourée par de hautes montagnes et 
des rochers pittoresques. Le monas- 
tère des Capucins à été construit en 


‘1212 dans une cavité du rocher qui 


s'élevait jusqu'à 230 pieds audessus 
de la mer. 


ee 


Les plaisirs Mondains 


Nos mondaines sont exposées, tout 
comme les ouvrières qui travaillent 
jour et nuit pour gagner de maigres 
salaires, à perdre cette fraicheur du 
teint qui est encore le meilleur indice 


d'une sante florissante, Co manque | 


d'appstit dont elles se plaignent si 
fréquemment, cee troubles de ia di- 
gestiou, ces palpitation de cœur, ces 
-essouflement sont dûs aux fatigues 
volontaires qu’elles s'imposent, aux 
fréquentes sorties du soir, aux veillées 
proiougées, aux soirées dansante; bref 
à l'abus des divertissements de toute 
sorte. Avec une existence &i inutile- 
ment active, l'enémie ne tarde pas à 
pénétrer dans la place, et, sornoise- 
ment d'abord; commence à miner la 
constitution, De là ces différents ma- 
laises que nous avons énumérés en 
partie seulement et qui ne soat que le 
prélude de maladies plus graves, si 
nous n'avons pas soin de rendre au 
sspg épuisé les éléments dépensés 
pour faire face aux fatigues des plai- 
sirs mondains. Un régime de cinq à 
eix semaines aux Pilules de Longues 
Vie du Chimiste Bouard, régime faci- 
le à suivre, puisqu'il n'exige pas une 
diete spéciale, romédierait à tous ces 
malaises et prévicndrait bien des ma- 
ladies, Ces Pilules se vendent à raison 
de 50c la boîte dans toutes les bonnes 
pharmacies ou à ls Cie Médicale 
Franco-Coloniale, dont M L. KR. Ba- 
ridon, pharmacien. 202 rue St-Denis, 
est Jo représentant attitré au Canada. 


Aux Voyageurs. 


Qu'ils se garde bien de se'mettre en 
route sans se munir d’une provision 


de Baume Rhnmal. 


N'oubliez pas la 
Maison Populaire. 
TE 
$ 
$ 


Nos Marchandisos d'AUTOMNE et d'HIVER, nous arrivent tous les 
jours. Notre assortiment général est au complet. Vous trouverez 
comme par lo passé des marchandises dans les derniers goûts. 


@® 


Entre Autres. 


Domandez nos Hardes Faites, Sous- 
Vêtements d'Automne et d'Hi- 
ver, Chemises en laine etc. etc. 


moiselles pour ce qui concerne 
les modes, car neus avons reçu 
un grand choix de Manteaux, 
de Chapeaux en feutre, (arti- 
Chaussures. cles en line, etc. ete, 


Notre Département de Chauseu- 

res, de claques, pardessus (over- sæ Une visite à notre étarlisso- 
ment vous convaincra que la 
Maison soutient sa réputation, 
quant à see Prix et aux qualités 
des Marchandises. 


shoes). est de mieux assortis. 


Manteaux et Chapeaux. 


Nous attirons spécialement j’at- 
teution de Mesdames et Mesde- 


famue, az : 


_ Vente Spéciale 


A l’occasion du nouveat changement dans la Maison Gariépy 
& Chénier, M. Ep. BRoSsEAU, Successeur de M. Chénier a 
décidé avec M. Gariépy, de faire une vente spéciale dans les 
lignes suivantes : 


Hardes Faites, Casques, Casouettes, Gants, Mitaines, 
LL 2 Corps et Caleçons, Couvertes, Flañelles, Flanellette et 


Coton. 


Reduction sans pareille 


dans les Cachemirs et Étoffes à Robes. Toutes les marchandi- 
ses de Klondike au prix coûtant. Couvertes à Cheval, ‘un bel 


assortiment. ; 
CHAUSURES. 


Grand choix dans les Chaussures et Soulliers en Feutre, Mo- 
cassins, Bas allemands, Pardessus et Claques dans tous les 
goûts. En Epiceries nous sommes les premiers. : 

MM. Gariépy & Brousseau sollicitent une visite de tous. 


GARIBPE @ BROSSEAU, 


Téléphone 15. 


LENORDLOURST CANADIEN 
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REGLEMENTS"DES HOMESTEADS.— Toute section Noire pair des Terres de la Couronne 
non affectees où non reservees, excepte les Numeros 8 et 26, pourra êvre prise en d'un quar 
pe toute RREe" de famille, ou aucun homme audessus de 18 ans, a raison dus 

section, soit 160 acrer, 


ENT _L'entrèe être faite personnellement au bureau des Terres du: Dpt, ou sur 
ue mas je pee à Ottawa, où =) eg pp À d ‘Immigration A, 
te e tre rsonne autorisee, ‘entree relier e8b 
#10 po 2 CT grd _ deja ed Poupe, H “ À charge en sus 85 ou 10 pour rengontrer ls ph 
se8 e cancellation et d'inspeotio n. és 


NDITIONS À REMPLIR.—Culture et residence peudant 3 ans sont requises, et pendant € 
pos mp colon ré être absent pendant six mois, en aucune annee, sous peiné de À ser 


. 


te t être faite an bout de trois 
e 0e ma, les frais sont Of 
issaire des Tarros ceci 


TIONS.—Les immigrants t recevoir ætous les buraux de Terres de +” ‘ou. 
ae, os Le des torrs'ns bles et libres de are Aide et assistance rs 
donnees pour trouver les terrains aussi bien ge informations complètes sur 
jou, 1e train, D enr 0 ainsi que Æ gp et des règlements. 
Les mêmes is peuvent fre biens sur a u secretaire du departe- 

ment de lateriour, à ave, ou au u commissaire de l' "à Winnipeg. 
; . JÂMES SMART, 
Dèpute Ministre de l'Intérieur, 


B.—A les terrains ci-haut mentionnes des milliers d'acres de terre de 
ni aont À vente par les differentes compagaie de chemin defer ou des 


= 
0 >= 
2 = 
o 1. 
FE 
omv 
S Ê = 
EP 
VEN 


$3.00 
ORDER. 


_ 


L'OUEST CANADIEN, EDMONTON, ALPBERTA, JEUDI 3 JANVIER 1900. 


No. 46. 


GA ET LA 


Sa Grandeur Mgr. Grandi., ait 
attendu hior à Edmonton. 


Mgr. Legal est parti mardi matin 
pour McLeod, 


Le Riv: Pèro Mérer O. M. I. et le 
F. Veamette, sont partis mardi pour 
le lac la Selle, ou la Rév. Père Mérer 
doit bénir la nouvelle église. 


Le Rév. Père Dauphin, de la Ri- 
vière qui Barre, est à St. Albert rem- 
plaçaut le Rév. P. Mérer pendant son 
absence, 


LA population catholique de Strath- 
chona, à fait présent d’une bourse au 
Rüv. P. Jan, comme cadeau de Nuël, 


Le Rév. ?. Leduc, se preposait da 
partir avec Mgr, Legal pour Calgary, 
mais son état do santé ne lui à pas 
permis. 


Ily a en ce momezt À l'hôpital pé- 
néral, 16 n:alades dont 15 homme:, 
De plus il y a trois sœurs de !’bôpithl 
qui sont malades, dont une gravoment, 


Le burrau des commissaires de l'é- 
cole St, Joachim, a décidé d’avoir une 
école séparée pour les garçons les plus 
âgés. En consequence, les garçons de 
10 ans et au-dessus, ne sont pas rentrés 
à l'école, mais attendent l’arrivée de 
lins‘ituteur, 


Nous accurons réception d’un joli 
calendrier de la pharmacie de M. H. 
Graydon de cette ville, raprésentant 
une jolie illustration de l'inondation 
de la Saskatchewan l'été deroier. Nos 
remerciements, 


M. H. Morel a pris le train samedi 
dernier en roûte pour la Belgique, il 
sera absent à pou nrès trois ou quatre 
mois. Nous lui souhaitons un bon vo- 
yage. 

Notre ami E. Voyor, a reçu de la 
Compagnie de pianos de Bell, un ma- 
gaifique calendiier, dont douze clo- 
ches artistiquement décorées représen- 
tant les mois de l'année. 


M. Bernard qui était à l'évêch4 de- 
puis quelques mois, a pris le t'ain la 


semaine dernière gæn route pour Aix 


en Provence, Frañce, 


M. Campeau qui demeurait à 
Strathchona, depuis quelques temps 
a acheté la propriété de M. L. Mosin 
au Fort Saskatchewan dans le district 
Notre Dame dé Lourdes. M, Campeau 
est parti. Ces jour-ci pour y demeuré 
avec sa nomb'eusa famille de 10 en- 
fants. Bravol 


On lit dané “Courrier des Etats- 
Unis” : x 
Certains Français, comme les Russes 
et les ltaliens également, écrivent et 
prononcent mal le met, ep écrivant 


boër, c’est-boor qu'il faut écrire et. 


pronoucer bour, l'os flan and on hol- 
landais ayant le sun de lou français: 


On s'amusera bien à l'hôtel de ©1, 
Albert.—M.) ult propriétaire, à 
acheté, par Ï ise de M. Voyer, 


“agent de ‘la compagnie Bell, un ma- 


gnifique piano, qui devra être instal!é 
sous peu, 


M. Moreau de la maison Moreau & 
Boudreau do Strathchona, est parti 
pour Montréal, en visite pour un mois. 


L'ancienne coutume d’avoir l'arbre 


de Noël, est ehecre eh vogue parmi 


nous, ainsi cette fête aura lieu à Starth- 
chons, vendredi à ln maison d'école, 
et samodi jour des Rois, an cuuvent 
d'Edmonton. Que les: enfants se le 
disent. * 


Nous publions ici les noms des 
membres qui font parti du contingent. 

Adam, Ball, Clarke, Davy, Dennis, 
Doolau, d'Esum, Gites, Griesbach, 
Groat, Hodgkiss, Hanna, Jackson, 
Jamteson, Kerr, King, Lindsay, Me- 
Cauley, McGeachy, MeKin}ey, Alex. 
Maloney, Joe. Marchand, Moloney, 
A. C. Muller, Murphy, Nuvneley, 
Peeblos, l'ierson, Reid, Russell, 
Schell, Sharp. Smith, H, D. Sprotr, 
Taylor, Tiavers, Westhead. Wilkie’ 
Wood, Woollacombe, J. Inspeetor 
Snyder, Corporals Fitzgerald et 
Manson. 


Loudres 20. — La Reine a envoyé 
une lettre au génér:l Lord Rokerte, 
lui effrant ses sympathies à l'ogtasion 
de le mort de son file, tué à la baiail- 
le de la rivière Tugela. 


Londres, 29, Une listo revisée 
porte à 137 lo nombre des sous-off- 
ciera ot soldats tués à bataile de Co- 
leuso. 

te  — 


BORINVILLE 
On annonce le mariaga de’ M. Ed. 
Brissette avec Melle Lavallée. Celle- 
ci est l'organirié, M, Bri-sotie est 
maître de chapel'e, Est-ce qu'il n'y 


en s«ura pus le l1 musique et de l’har- 


moïuir. 

Mademe Elmoni Paul est l'heuren- 
se mère d'uun jrlie grosse fille. Le 
pôre qui était Join das le nerd, mais 
se doutuit des étrennes 4 i l'atien- 
daiout, est arriver à temps your em- 
brasser sa filletie. 


M. Jos. Chaput après uno malidie, 
qui d'après tout Je monde, devait 
l'emporter, est en pleine convalescen- 
se. 


Le fre de Madame Louis Boi-son- 
neauit, M. Brissette de Montréal est 
en visite à Morinville. 

M. Leger Eaugvin qui a été si dan- 
geurousement malade depuis un an, 
revient rapidemeut à l* santé. 


De la semence de 48 socs de graivs, 
M. J. Cousineau, a récolté 2,685 imi- 
nots. Jt M. Cousincau n’a pas eu 
plus de succès que les autres. Aussi 
tout le mondeo est content, et vous in- 
vite à dîner avant Le carême. 


Les nouveaux directeurs do la com- 
pagnis de moulins de Moxinville sont 
MM. Dagenais, Meunier, Perras, Ri- 
guette, Ethier ei Beaudry, La ma- 
chine à battre de la Cie finira ses con- 
rats dans deux on trois semaines, el 
l'engin sera transporté au “Spring” 
pour ccmmeucer le sciage du bois. 


Plus'eurs chevaux sont morts d’une 
maladie qui nous est encore iuconnus, 
Ils perdent leur apétit, dépérissent à 
vue d'oeil et meurent d'anémie. Ceux 
ne sont pas frappés, bien qu’ils hiver- 
uent dehors sont gras. Le gouverne- 
ment devrait envoyer un médecin 
vétérinaire pour étudier la maladie 
et empêcher l'extention de co fléau. 


Les Etats-Unis et la guerre 


Washinton, 27 déc.— La saisie de. 


plusieurs navires de guerres apparte- 
nent à des armateurs anglais, mais 
chargés dé farine de la Pensyvania 
Milling Company, donne lieu à de 
très vives protestations. Les navires 
saisis se dirigoaicnt vers un port por- 
iugais contre lequel aucun blocus n'a 
été déclaré, et les. cargaisons étaient 
consignées à des négociants de Jchen- 
nesburg, qui ne aucune part À la 
guerre actuelle, et se bornent à four- 


nir des vivres aux frmmes Boers. L'o- | 


pinion générale est que les navires 
anglais ont agi illégalement en saisi- 
santou en erpêchant d'arriver à des- 
tination les navires de uégociants 
étrauge:s, à moins que leurs eargai. 
sons no soient spécialement déclarées 
contrebendes d6 guerre, ou que le blo- 
pi de Ja côte d'Afrique n'ait été éta- 

li. 

Une-personne autorisée, très au cou- 
rant des lois internationales, a dit au- 
jourd'hui que le gouvernement d’nne 
ation belligérante poussait les choses 
à la dernière extrémité en déclarant 
la farine contrebande de guerre. 

‘Le gouvernement qui agit de 
cette façon, a dit la personne en 
question, est responsable des dom- 
riages causes par l'exécution de 
ses ordres, et il doit prouver qu’il 
lui est possible de réduire son ad- 


versaire-par la famine. Les Fran- 
çais ont agi de la même manière: 


avec la Chine, lorsqu'ils ont décla- 
ré le riz contre-bande de guerre.” 


‘Une lettre reçue de Londres dit 
que le fait le plus intéressant et 
même, à un certain point de vue, 
le plus important de là situation 
de l'Afrique du sud est que toute 
la partie nord de la colonie du Cap, 
depuis le Griqueland iusqu'à Bar- 
kley East, est en état de rébellion 
ouverte. Les fermiers afrikanders 
y font cause commune avec les 
Boers et les aident de toutes les fa- 
çons. Bien qu'opérant sur le ter- 
ritoire britannique, les généraux 
French et Gatacre sont en pays en- 
nemi. Tous les Afrikanders ne 
se sont pas enrûlés dans les raugs 
des Boers. La grande majorité est 
restée chez elle. Cependant, beau- 
coup de jeunes fermiers se sont 
joint aux Boers, et on peut les 
compter par centaines. Quant. à 
ceux qui sont restés dans leurs fer- 
mes ou leurs villages, les uns at- 
tendent une occasion propice pour 
prendre les armes contre les sol- 
dats anglais ; les autres prétent un 
concours précieux aux Boers en 
leur fournissant des renseignements 
sur les mouvements des troupes an- 
glaises, leur nombre et leur arme- 
ment. 

La ligne du Cap à Kimberley est 
constamment menacée par une fou- 
le de gens qui, s'ils n’ont ni l’en- 
vie ni la faculté de prendre les ar- 
mes, sont toujours prêts à enlever 
ici et à couper là un fil télégraphi- 
que. Cette situation iuflue sur les 
opérations militaires en immobili- 
sant des troupes qui surveillent les 
Afrikanders au lieu d'être em- 
ployées à appuyer le général 
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L+ mct boer (hour) signifio :arsan, 
iaboureur, euitivateur, viligeois, er im 
vagnarl. Au jeu de curtns il repré- 
rente le valet, au reus péjuratif, il 
signifio lourdeau, rustre, mavant, 
howime grossir. Il eorrespont au 
verbe loïwen (prononcé brven)\qui 
siguifie labourer et bâtir. C'est l’alle- 
mand bauer, qui signifie à la fois 
coastructecr, paysan, cuitivateur, et 
qui, en mauvais sens, signifie, comme 


le mot néerlandais, rustre, manant et 
le valet au jeu Ge carte, Le verbe alle 
vand bauen signifie de même, cons- 
truire, bâtir, cultiver. 
ER 
QUEBEC. 

Le capitaine Edmond Laliberté, 
de la batterie de campagne de Qué- 
bec, et fils de M. J. B. Laliberté, 
président de la commission du ha- 
vre, a offert ses services et. on as- 
sure qu’ils vont être acceptés. 


—Un affreux accident vient de 
plonger dans un deuil profond une 
famille bien connue dans St Sau- 
veur. Samedi soir, le 28 courant, 
le père du notaire Joseph Savard, 
un vieillard, est tombé du haut en 
bas d’un escalier, chez son fils, rue 
St Valier,ou il résidait, et lors- 
qu'on est accouru à lui, on a cons- 
tate que la mort avait déjà fait son 


La municipalité de Levis intente 
une action en dommages au mon- 
tant de dix dollars, contre les frè- 
res King, manufacturiers de chaus- 
sures, de Toronto, parce que ces 
derniers ont, comme on le sait, fait 
saisir tout le materiel de la briga- 
de du feu, de la police causant 
grand préjudice à la ville, en la 
plaçant dans une position ridicule. 

MONTREAL. 


Une bagarre sanglante a eu lieu, 
dimanche soir, au coin des rues St- 
Laurent et Lagauchetière, entre 
six chinois et une dizaine de jeu- 
nes Anglais. 

Les Chinois furent assaillis au 
moment ou ils passaient paisible- 
ment sur la'rue Lagauchetière, Les 
assaillants les poursuivirent jus- 
qu’à ce que le groupe chinois fut 
à une courte distance de la rue St- 
Laurent. Là il s’arrêta et chacun 
sortit un couteau de sa poche et 
attendit l'attaque. 

Un grand et gros gaillard qui 
guidait le groupe opposé, armé 
d'un couteau, s’avança vers les 
Chinbis, dans le dessein de les frap- 
per, mais il dut retraiter devant 
leur bravoure et leur sang-froid. 
Quelques instants après la bataille 
devint générale et des coups de 
couteaux furent echanges de part 
et d’autres. j 


ee mm @ @ de 


La situation | 


—Une dépêche de Londres dit que 
l'opinion générale par toute la (ran- 


| de-Brutagne est passablement surrex- 


citée sur les actes de Sir William 
Bntler. On va même jusqu'à se de- 
mauder s'il n'a pes été un mariyr ou 
un traître, 


—Capetown nous télégraphie que 
le plus important renfort pour les 
troupos anglaises est attendu aujour 
d’hui même. Le transport ‘ Tantalion 
Castlo ” apporte une ample provision 
d’howitzsers et de lyddite. 


—Les préparatifs pour l'expéii. 
tion du second contingent canadien 
sont activement poussés. Des nou- 
velles encuurageantes nous arrivent 
de toutes les parties du ('anada, 

Londres 22 décembre, — La liste 
complète des pertes du général Buller 
à Colenso, que l'oa vient de publier, 
indique que le nombre des tués a été 
de 146 et celui des blessés de 746. Eu 
outre 227 hommes sout disparus; et 
dans ce nombre on sait qu'ily en a 
une  quaiantaine de prisonniers des 
Boers, Le total de ces pertes est plus 
élevé que celui que le g'néral Buller 
a indiqué. 


— +404 — 
Ecoliers et Ecolieres. 


On fait depuis quelques années 
dans la presse érigée, une campa- 
ut contrè le surmerioge des enfants, 
illes ou garçons, qui suivent les cours 
des coïlèges et couvents où on leur 
iufuse la science à haute doses. À ce 
régime forcé, les enfants perdent leurs 
belles coulenrset, si on n’y prête pas 
aëtention, ils finissent, à la langue, 
par tomber malades, C’est aux parents 
à surveiller la sanlé de leurs enfants, 
lour développement physique: les 
ruaîtres ont assez à faire de surveiller 
leur déveloprement intellectuel et 
moral. La pâleur habituelle du visage 
est l'indice de l’anémie, l'appauvrisse 
ment du sang. Cet état, vous le com- 
battrez facilement en faisant prendre 
à vos enfants les Pilulee de Longue 
Vie du chimiste Bonard. Le traitement 
u'exige pns up régime spécial et ne 
nuira eu rien à la direction -de leurs 
études: elles auront par contre pour 
«fFet de leur donuer un enr rois de 
furce prour f ire face au eureroit de 
dépense corporelle que leur pmpose 
leur cours d'études. Cos pilules se 
vendent à raison de 50c la b îte duns 
toutes les bounrs pharmacies ou à la 
Cie Mélicale Franco Culoniale dout 
{M I. I, Bandon, pharmacien 202 rue 
SL Denis, est le reptésentin sttitré su 
| Canada. 


RER Re 
| Une Surprice! 

| On est agréablament étonus de l'ef 
fer bien fuient d'une + mile ds: de 


, baume Rhume}. »1 « gorge en- 
birrassée. 


Re M due 


AVIS est par les présentes donné qu'en con- 
formité de l'Ordonnance des Cie:, application 
sera faite au Lieutenant-Gouveraeur en Con- 
seil des Territoires du Nord-Ouest pour obte- 
nir des Letires Patentes sous le Sceau des Ter- 
ritoires du Nord-Ouest, incorporant les per- 
sonnes mentionuées plus bas êt toutes celles 
qui voudraient devenir actionnaires de la Com- 
pagnie à être incorporée en un ce rps politique 
ét incorporé sous les dispositions de la dite Or- 
donnance, 

Le but et les objets pour lesquels l'incorpo- 
ration est demandée, sont d'acquérir, acheter 
posséder, louer, mettre en opération des ma- 
chineries pour acier, travailler le bois, en faire 
commerce, acquérir et posséder des immeubies 
et géuéraÿ ment faire tout ce qui est néces- 
saire aux buts de la Pr Le D 

Le nom Corporatif de la Compagnie sera 
La Cie de Moulins de Stony Plain, Limitée, 

rincipale place d'affaires de la Compa- 
gnie dans les ‘l'erritoires sera Edmonton, Alta, 

Le capital de la Compagnie sera de quatre 
mi.l e piastres (4,000) divisé en quatre cent (400) 
actious de dix piastres ($10,00) chacune. 

Les noms, adresses et occupations des Re- 
quérants sont : S:muel Soucy>Entrepreneur, 
Stanislas LaRuc, Marchand. Lewis Duplessis. 
Menuisier, Désiré Rivest, Barbier, Louis Jos 
Cartier comptable, tous de la ville d'Edmon- 
tôn, Alberta’ qui seront les directeurs provi- 
soires de la Compagnie. 


Daté Edmonton, ce 1er Décembre 1899. 
FREDERIC VILLENEUVE, 
Avocat des Requérants, 


7-14-21-28 


AMPLES, 


L'assemblée générale des actionnaires de la 
Compagnie de Moulins de Beaumont, Limitée, 
aura lieu le 13 janvier à7 heures p. m. à la 
résidence de M. I. J. Lavigne, Marchant de 
Beaumont, pour élection des ofliciers de Ja dite 
Compagnie pour l’année 1900. pour la reddition 
des comptes ct généralement pour toutes affai- 
res dans l'intérêt de la Compagnie Beaumont, 
le 20 Déc. 1899. Le 

Par ordre des directeurs provisoires, 


G. Il, L. Bossange 


Librairie, Papeterie, Jouets de fan- 
taisie, Livres de comptes, Pa- 
pier de tentures, etc, etc. 

Assortiment complet. 


Je ‘de DOS 


Nous occupons 13890 pds carres de icher, 
nous .achetons pour deux grands - 1gasins 
avec plus de 20 ans d'exporience dans 1e com- 
merce des meubles. Nous achetons comptant 
et nous vendons ies marchandises ‘avec un 
petit profit pour nous-même, ‘aux prix qu‘ils 
couteraient s'ils etaient achetes avez les ter- 
mes ordinaires de paiement. 


w "3% 

lats, uw “à 
Nous avons un assor'iment de Jits ct de sets 
de Chambre qui se vendent cnx-mêmes. Notre 
Lit en Frable, a #30), ne peut se trouver ail- 
leurs a ce prix. Nos Lits en Fer Blancs ct Noirs 


avec pilier d'un pouce de haut a la tête, poi_ 


gnees et caps, en cuivre a $5.75. 


Chaïses.—40c, 50c, 60c. 

Variete presqu'infinie de toute sorteet mou: 
ca vons vous «pargner de l'argent a chaque 
ois 


Cadres pour gravures, 


a des prix très bas, tentures pour Cha ssis,37 
x 72 pes. sur roulcaux a res:orts de 30 & $175, 
Tapis ou carres de Tapis, Rideaux et tixtures 
pour rideaux, pupitres d'‘ecole, Machines a 
coudr e, Piaros et Uryucs. 


T. J. BLOWEY 


Melntosh € 


Whitehuy, 


Des 


ENTREPOTS DE MEUBLES LE 
PLUS COMPLET. 


A des prix défiant toute compétition 
Cadrea, Baguoites pour ridraux, 
Lits en fer, Meubles de touto des- 
cription, etc. 

Une visite est sollic téo et vous paiera 
de voire trouble. 

Ouvrages à l'entreprise, escowple spé- 
cial, pour ]. C-muwunautés Re:i- 
gieuses. 


McINTOSH & WHI TEIAW, 


(Ave. Jasper, Edwouton). 


Frederte Fitzgerald 


Marchand de Tabace, 


Cigares. Cigarettes et Tabacs de qualité supe- 
rieure importes ou domestiques. 

Grand assortiment de Pipes, Montures de 
Pipes, Porte-pipes, Por3e Gignastees, Papier à 
Cigarettes, Pots et Blagues À Tabac, Articles de 
Fumeurs, Boites à Allumettes, Pastilles ‘‘Ca- 
chous,” Etc, ! 

Aussi assortiment de Canifs, Musique À bou- 
che, Cartes à jouer, Compteurs pour le Whist, 
Etc., Htc. 

Seul Agent à Edmonton pour les CIGARET- 
TES JAPONNAISES de Kimball, et ponr le 
parfum ‘“’VIOLETTE D'ITALIE.” 

ournaux de Montreal, Toronto, Winnipeg et 
Chicago en vente 

Agent pour la “Presse” de Montréa1, 

Vis-à-vis la Banque-Jacques-Cartier, 


EDMONTON ALDBERTA, 


id 


PATENTES 


NE à 


OBTENUES PROMPTEMENT 


Avez-vous une idée ? Si oui, protégez-lA 
par uno bonne patento afin d'en retirer tout 
le profit possible. Demandez notre ‘Guide 
Acs Inventeurs,” contenant toutes les imfor. 
mations nécessaires, relntivement aux pa: 
tontos, Méfiez-vous des sollicitcurs malhon- 
nôtes ct incompétents. Consul, ‘ions et in- 
formations gratuites tous les) 14 Pasde 
vat?nto, pas do paye. Ar faisons une 
© icialité des deman êo tes que ls 
“itres solliciteurs n'ontque  xir, sinei que 
des patences de paysétrang »; (Chaque pa- 
icnte cbtenue par notre entremise est annon- 
cto à nos dans de" de #00 journaux. 
FIARION & MARION, Experts, No 185 
ruo $t-Jacques, Montréal. Nous sommes les 
eculs ingénicurs dtploés s'orcupent ex-lu- 
siveme nt des affaires de patentes, Ment -- 
20s 06 journal. 


jé 


LA 


COMPAGNIE 


DE LA 


BAIE D'HUDSON 
(INCORPORÉE 1670) 
0-0 — 
MARCHANDISES 
POUR DAMES. 


Nos importations cet au- 
tomne contiennent des Etof 
fes nouvelles et élégantes dans 
les derniers goûts et dessins 
sur lesquelles nous attirons vo- 
tre attention : 


Crepons de Soie, Poplins, 
Serges de Couleur, Etof- 
fes et Draps pour Dames,i 
longueur convenable pour 
Costumes. 


Ces marchandises sont choi- 
sies chez les Manufacturiers, 
et directement importées par 
Nous et vendues aussi bas 
marché que ces circonstances 
favorables le permettent. 


F'lanelles.— 
Aussi des Marchandises d’hi- 
ver, dans toutes les lignes. 
Des occasions spéciales dans 
les ‘“ FLANELLES et FLA- 
NELLETTES. ” 


Te inspection est sollicitée 
et Satisfaction garantie, 


‘Aux Magasins de la 


BAIE D'HUDSON. 


CHEMIN DEF FER 


sa SIT us 


Pailique Canadien 


Excursion vers il’Est 
$55.00 


A Montreal et les points à l'Ouest, 
Quebec et à tous les points 
dans Ontario. 

AAPA 


Billets en vente à compter du 4 
Decembre au 31, bons pour trois 
mois avec privileges d’arrêts en 
route, 


RAAA 
Une extension de temps accordee 
sur paiement d’une somme addi- 
tionnelle. 
PARA 
Taux d’excursions anssi pour les 
points à l'Est de MCNTREAL de 
QuEBEc ou aux PROVINCES MARI- 
TIMES. 
AUSSI POUR L'EUROPE. 


Chars dortois, de première classe, 
Chars coloniste gratuits, Chars 
dortoirs touristes sur tous les 


trains. 
PAPA 


TEMPS LE PLUS RAPIDE 


VERS L'EST. 
FPPa 


Pour plus amples informations s'adresser 
4 la gare Ja plusproche ou pur lettre 4 


C. F, McPHERSON, 
Agent Gen. Passzgers, 


EON COMME 
äe L'or! 


—1C0— 


En achetant, si vous ne chois. 


sissez pas de bonnes marchagst* 


dises à des prix justes, vous næ 
pouvez vous att-ndre à sauver 
de l'argent. 

Lorque vous avez besoin 
d'un poele à cuisine ou à chauf- 
fage ne manquez pas d'acheter 
un “ BUCE, ” ils sont 
“ Box COMME DE L'OR”. Ils 
n'ont pas leur égal sur le mar- 
ché. 

1. I. JOHNSON Er CO, 


(Seuls agents à Edmonton.) 


Charbon. 


—0— 


M. rdwidgo Chevigny est prèt a fournir a la 
clientèle d'u charbon de la miune do Moriavil- 
le, $1.00 La Luune à lu mine, 


Edwidge Chovignye 

HOW y 21, & 95. 
« 
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Vol 2 


DEPECHES 


Londres, 16. 1 heure du métin — | 


Voici le texte de la dépèche cù ie gé- 
néral Buller anronce sa défaite . 

“ Buller à Lan:downe. 

“ Camp Chievglay, 15 décembre, à 
6h 20 p. m.—J'ai le regret de vous 
faire rapport d'une sérieuse défaite, 

“Je suis pari avec toutes mes 
troupes de notre camp près do Chic- 
velay, à 4 heures, ce matin. Il y à 
deux endroits guéables dans la riviè- 
re Tugela, et c'était mon intention de 


forcer le passage par l’un de ces en- 


droits, distants d'environ deux mil- 
les l’un de l'autre. Mon intention 
était do forcer le passage avec une 
brigade, supportée per une brigade 
centrale. 

‘ Le général Hart devait attaquer 
à gauche ; le général Hildyard, le 
chemin de droite, et le général Lyttle 
devait s'emparer du centre en proté- 
géant les côtes. 

‘# De bonne heure, le matin, je vis 
que le général Hart ne réussirais 
point à forcer lo passage, et je lui 
donnai instruction do retraiter. 1l 
avait cependaut attaqué avec beau- 
coup de vigueur, et son avant-gerde, 
le bataillon des ‘ rangers ” du Üon- 
naught, ont éprouvé, je le crains, des 
pertes considérables. Le colonel I. S. 
Brooks a été grièvement blessé. 

4 J'ordonnai aloïs au général Hild- 
yard d'avancer, ce qu'il fit, et son ré- 
giment d’avant-gerde, le régiment 
d'Fast Surrey, occupa Colenso Station 
et les maisons avoisinant le pont. 

“ Ace moment, je m'apeiçus que 
toute l'artillerie que j'avais envoyée 
pour #ppuyer l'attaque, les 14e et 66e 
batterie de campagne, et six canons 
de marine de calibre douze, à tir rapi- 
de, sous les oidres du colonel Long, 
s'était avancée jusqu’au bord de ia ri- 
vière, Long désirant se mettre à por- 
iée des ennemis. 

“ On s'aperçut que cet endroit était 
rempli d’ennemis qui ouvrirent sou- 
dainement un feu bien nourri de près, 
tuant tous les chevaux, tandis que les 
canonniers étaient forcés de 8e tenir 
à lers pièces. 

“ Quelques chovaux des caissons 
ont trouvé un abri dans un ‘“ douga”, 
et un effort désespéré a été fait pour 
ramener les cannns de campagne. Le 
feu de l'ennemi, cependant, était trop 

igoureux, ét deux seulement ont été 
sauvés par le capitaine Sch:fleld el 
d'autres dont je donnerai les noms. 

“ Une autre atta que vaillante a été 
faite avec trois attelages, par un off- 
cier dont je connaîtrai le nom. Des 
dix-huit chovaux, treize ont été tués 
et comme plusieurs conducteurs ont 
été blessés, je n'ai pas voulu permet- 
tre uno autre attaque, sacrifiant des 
vies pour forcer un passage. 

Sans support d'artillerie, jai fait re- 
traiter mes trouper en bon ordre, 

Pendant la journée, des forces con- 
gidérables de l'ennemi ont attaqué 1e 
flant droit du corps d'armée anglaise 
mais ont été retenues par des hommes 
montés eous le commandement de 
Lord Dundonald et par-une païtie de 
la brigade du général Barton. 


IL FAISAIT TRES CHAUD. 


“ La température était exception- 
nelloment chaude et accablante pour 
les troupes, dont la conduite a été ex- 
cellente. Nous avons abandonné dix 
canons eten avons perdu un autre 
par l'explosion d’une bombe. 

‘4% Je crains qu’il y ait eu beaucoup 


-de pertes de vie dans la brigarde du 
“général Hart, mais j'espère que le 


nombre des blessés grièvemont sera 
peu élevé. 

“ Les. 14e et 66a batteries de cam- 
pagne ont aussi éprouvé de lourdes 
pertes. 

‘“ Nous avons retraité dans notre 
camp à Chievelay.” 

Les dernières dépêches annoncent 
que le bombardement de Ladysmith 
se continue. 

te —— #48 3e ——— 
L'artillerie anglaise inférieur à celle 
des boers. 

Londres, 21, dée —Des dépêches 
subséquentes continuent de démon- 
trer l'infériorité manifeste de l'artille- 
rie anglaises. Les pièces de marine 
seules parvinrent à lancer leurs pro- 
jectiles sur les retranchements le 
l'ennemi. 

Le corespondant du “Times” à 
Chievaley dit que les boors ont barré 
la rivière en bas du gué la Bride le 
rendant ainsi impassable. Les fusil 
Liers de Dublin y perdirent quatre 
hommes qui +e noyèrent: Les gens 
qui connaissent le pays affirment que 
politiciens des Boers sont les plus 
fortes imaginables. 


Londres, 19.—Le Rév. Dr Paiker 
pendant son sermon, hier, dans le 
temple de cette ville, a insisté pour. 
quelque chose soit fait dans le but 
d'arrêter :’effusion du sang dans l'A- 
frique Australe, «ajoutant que la Rei- 
ne était la seule personne en état de 
faire une tentative de ette nature. 

# Un mot d'elle, a-t-il dit, amène- 
rait une paix honorable et éviterait 
un plus misérable “ Chiismas ”. Pour 
nous, les milliers de veuves et d'or- 
phelins vont rendre ce “ Chrismas ” 
le plus hideux qui ne s'est jamais vu 


L'OUEST CANADIEN, EDMO 


NTON, ALBERTA, JEUDI 3 JANVIER 1900. 


| Seigneur, sauvez la Raine ! Faites 
| naître dans son cœur !: sainte inspi- 


ration qui, par sa légitime expreseion, 
mettra fin à ce cortège de misère.” 


Modder River, 19.— Les anglais 


| parcourent @ncoro le champ de batail- 


le pour trouver leurs morts. 


Le général Methuen a adressé au 
commandant Cionje une lettre le re- 
mereiant ainsi que ses officiers pour 
la manière d'agir vis-à-vis les mem- 
bres de la Croix-Rouge. 


Londres 20.-Le Bureau de la guer- 
re a reçu la dépêche suivante dy gé- 
néral Forester-Walker, le comman- 
dant anglais à Cape Town. 

“Le général Methuen télégraphie 
qu'il a reçu une rude réponse du gé- 
péril Cronje au sujet de ses représen 
tations, concernant le lieutenant Chan- 
dos-Pole-Gell, disant que cet officier 
est considéré comme un espion. Le 
général Cronje dit aussi qu'il n’aura 
plus aucune autie communication 
avec Methuen. 


New-York, 26.—Le “ World ” pu- 
blié la dépêche suivante, en date de 


Chieveley, Natal, 16 décembre : 

Ilya eu une forte canonade, ce 
matin, à Ladysmith. 

Le colonel Bullock, du ler de- 
vonshire, trois de ses officiers et 40 
soldats ont été faits prisonniers par 
les Boëers qui étaient occupés à la r.- 
recherche de leurs biessés. 

Un train d'ambulance a transporté, 
hicr, les blessés anglsis du champ de 
bataille de Ja rivière Tugela, à Est- 
cout et Pitermaritzburg. 

On a demandé un armistice jusqu’à 
minuit, pour enterrer les morts, 

Les Boers disent que leurs pertes 
sont peu nombreuses. On les na vus 
aujourd’hui mettre des nouveaux ca- 
nons en baterie sur de nouvelles posi- 
tions qui commandent le camp. 


New-York.—ÆEn parlant de la guer- 
re du Transvaal, le “ World” dit: 
“ Les nouvelles de toutes les parties 
du monde démontrent combien le 
sentiment de la civilisation tourne 
contre l'Angleterre et en faveur des 
Boers. En Europe, et non moins en 
Amérique, l’opinion est que les Boers 
ont justifié leur droit à la liberté et à 
l'indépendance et que la cauee an- 
glaise est :a cauce de l'oppression. 


Londres, 24.—Les steamers de la 
ligne Allan, le Laurentian, le Pori- 
sian et le Pomeranian, ont été choisis 
par le gouvernement pour transpor- 
ter les troupes du second contingent 
canadien pour le Sud Africain. 

La reine a été très ennuyée par les 
rapports annonçant qu'elle était en 
mauvaise santé et qu'elle pleurait con- 
tinuellement. Les journaux publiert 
un paragraphe contradisant ces rap- 
porte, et ajoutent que Sa Majesté n’a 
jamais eu l'habitude d’étaler sa dou- 
lour comme une écolière hystérique. 


Londres, 21.—On n'a reçu aucune 
nouvelle de Methuen depuis diman- 
che, et l’on craint qu’il ne soit cerné 
par les Boers. 

La liste des tués, blessés et pri- 
sonniers jusqu’à ce jour, dans les ca- 
dres de l’armée anglaise en Afrique 
se monte à 7,050, comprenant 3 gé- 
néraux, 24 colouele, 37 majois, 83 ca- 
pitaines, 162 lieutenants, outre 5 off. 
eiers de marine. 


Londres 20 —Le correspondant ca- 
nadien du “Times” dit que le War 
Office a donné une commande à des 
manufactwiers canadieus pour 1,000 
selles. Craignant de ne pouvoir exé- 
cuter l’ordre à temps, on a demandé 
que l’ordre fût réduit à 500. 


Londres, 20-— Un service a été cé- 
lébré, hier, dans la cathédrale St. 
Paul, en mémoire des soldats tués de- 
puis le commencement de la guerre 
d’Afrique-Sud. 

M. À. J. Newton, Lord-maire, et 
tous les principaux citoyens de Lon- 
dres y assistaient, On remarquait le 
duc de Cambridge et le marquis de 
Lansdowne, 


Londres, 20 — Quatre-vingt-dix 
pour cent des membres de l'Honora- 
ble Compagnie d’Artillerie de Lon- 
dres ont offert leur service pour la 
campagne de l'Afrique Sud. Les 
deux tiers des volontaires du batail- 
lon Ins of Court, composé exclusive- 
ment d’Artillerie d'avocats, ont aussi 
offert leurs services. 


New-York, 22 —_Une dépêche de 
Port d'Espagna Trinidad, dit : “On 
apprend ici que la France a envoyé 
5,000 soldats à la Guadeloupe, et à la 
Martinique. On croit que cette aug- 
mentation de troupes dans les colo- 
nies françaises, est la conséquence 
de l’aititude menaçante de Chamber- 
lain, manifestée dans eon discours de 
Leicester. 

London, 21 dec, — Commentant 
la situation, le rédacteur militaire 
du ‘‘ Times ’’ dit : 

Ilya ee d'espoir de délivrer 
Ladysmith par une marche au nord 
én suivant la ligne du chemin de 
fer. Si le général White est à court 
de vives, il n’a qu'une décision à 
prendre : sortir de la ville et s’ou- 
vrir un passage au sud, appuyé 
dans ce mouvement par le 


-® 
Buller 
Peu de nouvelles nous arrivent 
du siège de la guerre, et les chefs 
boers sont, sans doute, mieux: que 
nous renseignés sur ce qui se passe. 
D'une manière génerale la situation 
revêt une extrême gravité. Nos 
nombreuses forces sont éparpillées 
sur le terrain et ne pourront d’ici 
à longtemps reprendre l'offensive. 
Le cauchemar de Ladysmith et 
de Kimberley domine encore toute 
la situation. Il est clair aujour- 
d’hui que le problème plein de dif- 
ficultés de l’organisation des trans- 
ports n’a pas encore été résolu. De- 
puis les revers accablants de Ma- 
gersfontein et de la T'ugela, les di- 
visions anglaises ont dû se mainte- 
nir sur la défensive. D’après les in- 
formations qui nous sont parve- 
nues, le général Methuen est dans 
une impasse ou il ne peut rien faire. 


STOVEL € STRANG, 


FERRONNERI ET QUINCAILLFRIE 
Gros et Detail. 


Peintures, 
Huiles, 
Vitres, 
Poëles et Fourneaux. 
Notre assortiment est main- 
tenant complet. 
comparez nos prix. 


STOVEL & STRANG, 


pri 


M. Napoléon Leclorc, Boucher, of 
fre en vente 2 sets de chambre, 
1 fournaise, tapis et différents 
objets. Pour plus amples informa- 
tions, s'adresser au magasin de M. 
N. Leclerc. e : 


ASSIS. 
La Cie de Moulins de Morinville 
Limitee. 


L'assemblée annuelle et générale des action- 
naires de la Cie de Monlins de Morinville, 
Limitée, aura lieu 4 la salle publique 4 Morin- 
ville, jeudi le %8e jour &e Décem ré couran 
1899, 4 deux heures de l'a; PPRARNE la red- 
dition des comptes, l'élection des officiers pour 
l'année 1900, et généralem nt pour toute saffai- 
re dans les intérêts de la Cie. 

Daté 4 Morinville ce 28 Novembre, 
D., 1809. 


A. D., 
À. A. RINGUETTE, 
7 14-21. 


ATiS. 
that 
On demande un {nstittuteur ou institutrice, 
pret Von français préféré pour le 
ct d'Ecole Notre-Dame de Loudres No 
824 pur commencer le ler janvier 1900, 1er ou 
2ième certificat. Pour autres informations 
s'adresser à, 
DosITRE LAMOUREUX. 
Bureau de Poste Lamoureux. 
F—1 Alberta. 


ZA LS 


Aux crea de Francois 
Xavier dit 
Lapierre, defunt 


AVIS est les présentes don ue 
ordre de T'Honorable i) À. 1918 
ième jour d'Aout A. D, les créanciers et 
autres personnes sp des réclamationk con- 
tre la succession du susdit nommé François 
Xavier Meunier dit Lapierre devront en 
avec leurs noms et adresses ét détails complets 

état des 
le 


dela 
dans les quatre semaines qui suivront la pui 


cation du présent avis. 
Fe avis qu'après le delai mue au 
&it défunt, ou aucune partis d les 


entre 
pa Rates Lt fréthere 
ADM £Reme ce fième jour de Décembre 

BPCR & EMERY, Avocats ee l'admi- 
avis 1éieme jour 1808. 


Nous invitons le public 4 
prix qui sont à coux 


Dog à, Jimentes 0 1e juur de Horenise 
Témoin 


Venez et 


BANQUE JACQUES CARTIER 


—— 


Capital paye ‘ 0 8500,000 
Surplus ‘ L 291, c00 
Buraau-Chef Montreal. 


DIRECTEURS : 


Hon, Alphonse Desjardins, President, A. 8. 
Hamelin, Vice-Président ; Dumont Lavislette, 
G, N. Ducharme, L,. J, O. Beauchemin. 

Tancrède Bienvenu, Gérant-General, Ernest 
Brunel, Ass-Gérant, C. S. Powell. Inspecteur 

SUCCOURBALE D'ÉDMONTON. 
Interêt accorde sur dépôt. 
Traites achetées et vendues, 
Or amalgame achete, 
Transactlon d'affaires de Banques, 


L, E, LAURENCELLE, (Gérant) 


BOUCHERIE 
CANADIENNE 


Où l'on trouvera toujours 
en mains les meilleures quali- 
tés de bœuf, Lards, Veau, 
Mouton, Dry Salt et Break- 
ast Bacon, Saucisse de lard et 
de Boulongne, Volailles et 
Poisson. Les fermiers feront 
bien de nous rendre visite pour 
la vente de leurs produits. 


N. LECLERC. 


em 


CHEVAUX A VENDRE ! 


N'oubliez pas que M. Jos. Larose, 
d'Edmonton-Sud, a toujours en quan- 
tité des Chevaux pour les caltiva- 
teurs, Conditions faciles. 

J. LAROSE. 


Compagnie de Trans- 
port d'Edmonton. 
Edmonton Alberta. 

—0— 

Ecurie de Louage, 
Charroyage Local. 


Toutes marchandises consignées à 
notre soin recevra notre diligente 
attention. 


M. MCCAULEY. 


Boite, B, 194 Telephone. 


IVROGNERIE GUERIE ! 


Le R. P. Guillet, Cure de l’E- 

ge Ste. Marie recomman- 

e le traitement du ‘Gold 
Cure d'Ev 


UOTE SEE 
eur n 
een là us -X et 
ux 
eaisut Lnpuisse nts À gi les victimes de l'al- 
coolisme, je recomma: letraitement ‘Evans’ 
g je puis temoigner des excellents résultats ob- 


ut xvans de Winnipeg a etabli ses 


bre des guér merveilleuses qui lui sont 4 
tribuees ne gu'encourager ceux qui souf- 
pen L. u de l'alcoolisme, d'avoir recours 
ce 

RE le L-Oimmend Less 
Andrews, l'ex-maire Mc Crea ameson 
Ryan, le maire de Montreal 100s lo Chefs de 
societe de Tem t ee des lettres 
élogieuses sur ‘‘l'ævans Gold “ qui ont pa- 
ru sur tous les 

Sous la direction d'un Canadien-français, 


&crivez pour renseignements et conditions, 
The myans Gold Cure Institute 


s st, Winnipeg. 


T. Rochon & Fils 
Successeurs de 4: R: Cintrat 
Carrelage en Marbre et Mosaïque 
Manteaux de Cheminées, Monuments 
Rables pour Plombiers et Meubliers. 
Réparations de tous genre, 


- 41, Rue Windsor, Montréal. 


Lois Avis 


No1.—/rticles pour Messieurs 
La belle saison va bientôt arriver : 
cest lo temps Messieurs de songer à 
vos articles de toilette. 
No 2—Chapeaux 
Nous voulons mettre une tête dans 


mn chapeau que nous avons, 
Voulez-vous nous aider ! Les qualités 
etles genres de nos marchandises 
garantissent la satisfaction. 


No 8.— Chaussures 

DE CEE où ns 
problèmes du printemps. Nous 
Fes CD DRE à thus. ah 
Toujours en mains une assortiment 


complet d'habillement, Notre meil- 
leur argument est la qualité de nôtre 


Venes nous faire une visite, 
H. SIGLER, 


No. 46. 


Cartes Professionelles 


AVOCATS. 


Frsreric VILLENEUVE, Avocat, Notaire, Ed- 
monton. 

M. Villeneuve est aussi avocat au barreau de 
la Province de Québec. 


I S Cowan, Avocat, Notaire Public. Bureau 
e . Bâtisse de la kanque Jacques-Cartier à 
Edmonton, Alnerta, 


pEx& EMERY, Avocats, Notaires, Ædmon 
ton, Alberta, T. N. O. Procureurs pour la 
Banque Imperial du Canada. 

N. D. Beck, C. R.—X. C. Emery, Avocats de la 
Couronne. 

Argent de particuliers et de Compagnies À 


C. TAYLOR. M. A, L,.I,.B,. Avocat, Notaire 
* Solliciteur Etc. Bureau: Bâtisse de la 
Banque Imperiale, Edmonton, Alta, T, N, O, 


P L. McNamara Avocat, Notaire, Bureau : 

* Bâtisse Mc Leod Avenue Jasper, Edmonton, 

& N.O. Procureur pour la Banque Jacques- 
rtier. 


MÉDECINS. 


R. PHILIPPE ROY, Médecin-Chirurgien 
Consultations de 2-4 pi Fe mg pan. Bu- 
reau au coin de l’Avenue Victoria et de la 4e 
rue. Rue suivante des magasins de la e 
d'Hudson. 


E A. BRAITHWAITE, M. D. Bureau à sa rési- 
* dence, 3e rue, au sud des nouveaux maga- 
sins de la Baie d'Hudson. Telephone, 


M HERBERT LAKE, Chirurgien-Dentiste 
+ Spécialité : Ouvrage Dentaire, de qualité 
superieure, ; 

Heures de bureau : —9 a. m. ÀS p.m. 

Bâtisse Taylor, Edmonton, 


HOTELS. 


OTEL QUEEN'S, de première c Vin 
His e choix, Pension eh gg rer 
de louage et de pension, . 

; H. HETU, 
Propriétaire, Edmonton. 


OTEL WINDSOR, a St Albert, Vius ligneurs 
de choix. Pension de première c! les 
d'échantillons, bonnes chambres, ecurie de lous- 


ge et de pension. 
LOUIS COUTURE, 
Propriétaire, 


TEE GRAND CENTRAL,—Côté Sud de l'Ave- 
nue Jasper, vis-à-vis la Banque Impérial 


Hôtel de 1ère classe, On rie, allemand fla 
mand, français. Ecurie de ge, de pension 
4 MATZ & MULLER. 

- étaires, 


HOTEL ALBERTA, Edmonton.— Cet Hotel 
agrandi et considérablement amélioré, 
la direction de MM. Jackson ét Grierson, offre 
etau public en general tout le 
le. Table excellente : salles d'é 
de lounge. La ài ce de 
l'Hôtel est au débarcadère à chaque train, 
JACKSON ét GRIERSON, 


| 


la semaine ou À la journe À des prix modérés. 
Salles d'échantillons ; Hcurie de louage et de 
pension. 
J. GOODRIDGE, 
Propriétaire, 


E. Potter—Encanteur et zvaiuateur adres- 
se boite B. de P, 222 £dmonton Bureau— 
Potter & McDonald 


LE MONDE ILLUSTRE. 


Abcunement, payable d'avance : 
EDS oo lo, +. PER 


6 mois ,.,., 10 
4: PEAR 


BERTHIAUME & SABOURIN, 
42 Place Jacques-Cartier, Montréal. 


A. Cnistall, 


MARCHAND DE LIQUEURS 
EN GROS, 
À l’ancien magasia de Jas. Gibbons, 


Un assortiment complet et choisi de 
Rye, 
Brandy, 
Scotch Whiskey, 
Vins, Etc, Etc., 
Aux prix les plus réduits. 


Les meilleures valeurs 
le même argent. _ 


A COASKE. 
MARCHAND-TAILLEUR 


Habillements, Pardessu, Pantalons 
ete, sur mesure. 


ce 
Fouriures réparées, refaites, net- 

toyées. Ouvrage ét ! 

rantis à des prix raisonnables. 


L 


sé > 


» 


